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Il est de plus en plus établi que les produits alimentaires
et de fourrage à base de maïs Bt sont souvent plus sains
que les produits correspondants fabriqués à base du
maïs conventionnel à cause du faible taux de
mycotoxine fumonisine.

Le champignon colonise fréquemment les grains de
céréales, les arachides et les noix ainsi que d’autres
produits de base tant  dans le champs que pendant le
stockage. En plus des pertes de rendement et des
dommages qui peuvent s’avérer important, certaines
espèces contaminent les cultures avec des metabolites
secondaires appélées mycotoxines. Il existe cinq types de
mycotoxines qui ont une importance sur le plan
agricole : la fumonisine produit essentiellement par
Fusarium verticillioides et certaines espèces apparentées
(découvertes dans le maïs ; deoxynivalenol produit par
Fusarium graminearum (découvert dans le maïs et les petits
grains) ; zearalenone produit par Fusarium graminearum
(découvert dans le maïs et les petits grains) ; l’aflatoxine
produit essentiellement par Aspergillues flavus (découvert
dans le maïs et les noix) ; et l’ochratoxine A produit par
Penicellium verucosum et  plusieurs espèces d’Aspergillus
(découverts dans le maïs, les petits grains, le raisin, le
café et d’autres produits de base).

Dans les pays développés le grain est soigneusement
contrôlé pour éviter la contamination par les
mycotoxines mais tel n’est pas le cas dans les pays en
voie de développement  qui manquent de ressources et
d’infrastructures.

En général, les pays en voie de développement ont des
climats plus chauds et plus humides plus favorable à
l’accumulation des mycotoxines. Cette situation est
agravée par les conditions de stockage non appropriées.
Ainsi, les problèmes liés aux mycotoxines du maïs
peuvent se poser de manière plus sérieuse dans les pays
en voie de développement, particulièrement là où le
maïs est directement utilisé comme nourriture par une
proportion importante de la population, dans des
régions d’Afrique au Sud du Sahara et d’autres parties
d’Asie et d’Amérique Centrale.

Le  Council for Agricultural Science and Technology
(CAST) aux Etats Unis a récemment publié un rapport
qui évalue les pertes dues aux mycotoxines à l’intérieur
des Etats Unis à environ un milliard de dollars US. Les
pertes sont causées par divers facteurs incluant le fait
que le grain contaminé ne repond pas aux normes de
nourriture et de fourrage en vigueur dans le pays. La
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non acceptation du grain comme nourriture conduit à sa
dévalorisation et il est utilisé comme fourrage,  et la non
acceptation du grain comme fourrage conduit à une
perte économique majeure ou à une perte totale.

Dans les pays en voie de développement le problème
est plus sérieux car il n’y a pas de programmes
d’accompagnement pour assister les agriculteurs avec
des mesures préventives permettant de contrôler les
mycotoxines. Cela peut entrainer une perte des
exportations, ce qui à son tour peut conduire à la perte
d’une industrie et à une pauvreté plus accrue. Dans les
pays industrialisés il est généralement accepté qu’il existe
peut de cas ou pas de taux élévé de la morbidité et de la
mortalité humaine résultant des mycotoxines à cause de
la surveillance régulière et de l’application des mesures
de sécurité alimentaire. Une étude ménée sur l’impact de
l’aflatoxine dans trois pays asiatiques a permis de
découvrir que la majorité des pertes économiques
étaient liées à l’impact négatif de l’aflatoxine sur la santé
humaine.

Dans le maïs, l’accumulation de plusieurs mycotoxines y
compris le deoxynivalenol, le zearalenone, la fumonisine
et l’aflatoxine est liée au niveau d’infestation par les
parasites. Avec l’utilisation repandue du maïs Bt au
Canada,  en Argentine, en  Afrique du Sud et en
Espagne, il a été observé que les concentrations de ces
toxines pouvaient être plus basses dans les genotypes Bt
par rapport à leurs isolignes non transgéniques et autres
espèces commerciales hybrides. Les mycotoxines sont
repandues à travers le monde et la FAO estime qu’en
moyenne un quart de tous les grains dans le monde, soit
un équivalent à 150 millions est contaminé par les
mycotoxines. Carpenter et al. (2002) remarque que si les
mycotoxines étaient des pesticides, elles séraient classées
comme dangeureuses du point de vue de la toxicité. Les
fumonisines causent la toxicité du foie chez les lapins, la
neurotoxicité, cardiotoxicité et la toxicité du foie et des
reins chez les chevaux.  Les fumonisines ont provoquées
chez les ruminants (moutons et bovins) la toxicité des
reins et du foie et chez les porcs des oedèmes
pulmonaires, la cardiotoxicité et la toxicité du foie. La
toxicité du foie à été observée chez la volaille. Les
souris auxquelles on a administré de la fumonisine ont
montré des lesions au niveau du tube neural.  Chez les
primates  la toxicité cardiaque et du foie a été
découverte ainsi que des effets atherogeniques. La
fumonisine B1 découverte dans le maïs et produite par
Fusarium verticillioides et al. a été classée comme
cancerogène B2 (un cancerogène probable pour
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l’homme) par l’Agence Internationale de la Recherche
sur le Cancer.

Le foreur de maïs européen contre lequel  le maïs
transgénique offre une résistance, contribue à propager
les spores de Fusarium à partir des feuilles du maïs qu’il
dévore jusqu’aux épis. Le parasite dévore les épis de
maïs et fournit des points d’entrée pour le Fusarium qui
colonise les tissus endommagés et produit la
fumonisine. Ainsi, la réduction des dommages causés
par les foreurs de maïs par la propagation de la culture
du maïs transgénique contribuera à diminuer les niveaux
de contamination par le Fusarium ce qui à son tour
contribuera à diminuer les niveaux de mycotoxines dans
les grains de maïs. Le déploiement du maïs transgénique
pendant les sept dernières années dans sept pays a
permis d’exercer un contrôle efficace sur :  le foreur de
maïs européen et le foreur du Sud-Ouest aux Etats
Unis; le foreur de maïs européen et méditérannéen en
Espagne; le foreur de tige d’Afrique et le foreur de tige
tacheté en Afrique du Sud ; le miniscule foreur  de maïs
et de canne à sucre en Argentine et le foreur de maïs
asiatique aux Philippines. La proteine Cry1Ab contenue
dans le maïs transgénique fournit une protection
saisonnière contre les foreurs et cela a contribué à
diminuer de manière significative les niveaux  de
mycotoxines dans les grains de maïs. Les résultats des
recherches ménées par les scientifiques de différents
pays à travers le monde ont confirmé les découvertes
des pionniers de la recherche sur le maïs transgénique
selon lesquelles les niveaux de mycotoxines sont plus bas
dans le  maïs transgénique que dans le maïs
conventionnel.
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